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d’Iran son ambassadeur
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LE DEVOIR
PERSPECTIVES

Les démocrates 
sortent 

de l’ombre

R
eniflant les vents préélectoraux de la prési­
dentielle de 2004, les démocrates sortent 
cet été de leur torpeur patriotique après 
avoir jusqu’à maintenant laissé docilement le prési­

dent George Bush livrer sa «guerre au terrorisme» 
en Afghanistan et en Irak. Ds flairent aussi les vents 
changeants de l’opinion publique américaine, au mo­
ment où les sondages enregistrent une baisse notable 
de la cote de popularité du président, aux prises avec 
des soupçons d’exagération au sujet des capacités de 
destruction massive de Saddam Hussein.

Le ton a été donné lundi à 
Madison, dans l’Iowa, où le Par­
ti démocrate a lancé à la télévi­
sion une première campagne 
anti-Bush, chose qu’il n’aurait ja­
mais osé faire il y a encore un 
mois ou deux. Le message télé­
visé, que les républicains jugent 
malhonnête et dont ils ont tenté 
de bloquer la diffusion, accuse 
explicitement le président 

Ta il le fer d’avoir induit les Américains en 
♦ ♦ ♦ erreur en ce qui a trait à la me­

nace nucléaire que représentait 
l’Irak. «Nous l’avons cru, dit le message, [...] mais 
nous découvrons aujourd’hui que ce n’était pas vrai.»

Le changement de ton reflète la confluence des 
événements: l’aveu d’erreur de la Maison-Blanche 
concernant l’achat d’uranium nigérien par Bagdad, le 
pouvoir de nuisance exercé par la guérilla en Irak 
çontre les troupes américaines et l’incapacité des 
Etats-Unis de découvrir les armes de destruction mas 
sive qui leur ont servi de prétexte au déclenchement 
de la guerre. Sans compter la crise qui s’aggrave 
outre-Atlantique pour l’allié Tony Blair avec le suicide 
de l’expert britannique en désarment David Kelly.

«C’est la première fois que nous les faisons suer», 
dit en parlant des tenants de la Maison-Blanche la 
porte-parole du sénateur John Edwards, l’un des 
candidats à l’investiture démocrate.

Encore que le yoyo des perceptions publiques 
pourrait facilement se remettre à monter à l’avantage
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L’armée américaine 
affirme avoir des 
preuves que les 
corps sont ceux 

d’Oudaï et Qoussaï
AGENCE FRANCE-PRESSE 

ET LIBÉRATION

Bagdad — L’armée américaine en Irak a assuré 
hier détenir des preuves que les fils du président 
déchu Saddam Hussein, Oudai et Qoussaï, figurent 

parmi les quatre corps carbonisés retirés d’une habita­
tion après un raid américain mardi à Mossoul (nord).

Près de 24 heures après l’annonce de leur mort, 
le général Ricardo Sanchez, le commandant des 
forces terrestres en Irak, a déclaré que des respon­

sables de l’ancien régime déte­
nus par les Américains avaient 
identifié les corps comme étant 
ceux d’Oudai' et de Qoussaï.

En outre, une radiographie a 
montré la présence d’un objet 
métallique dans les jambes et 
l’impact de balles dans la mâ­

choire de Tun des corps, a-t-il expliqué lors d’une 
conférence de presse à Bagdad. Cela correspond à 
Oudaï, qui avait subi plusieurs interventions chi­
rurgicales pour retrouver l’usage de ses jambes, 
après un attentat en 1996 à Bagdad qui avait failli 
lui coûter la vie, selon lui. «Nous sommes sûrs à plus 
de 90 % qu'il s’agit bien d’Oudaï», a-t-il dit.

Le général américain a ajouté que les radiographies 
avaient aussi apporté la preuve que le deuxième corps
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LE MONDE

Uranium africain: 
la Maison-Blanche 
fait son mea-culpa

■ À lire en page A 5

Le Pentagone 
doit justifier 

la violence 
de l’opération

Guy
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NEWSCOM
Trois facteurs reviennent dans les histoires d’horreur colligées par Kids and Cars.

*PI|gg

Oubli ou négligence ?
Une trentaine de petits américains 

meurent oubliés dans une automobile 
chaque année

BRIAN MYLES
LE DEVOIR

L

C
omment peut-on oublier son en­
fant à l’arrière d’une voiture par 
une chaleur menaçante comme 
l’a fait Dominic Martin? L’er- 
reur fatidique semble 
inexplicable, mais elle survient 
beaucoup plus souvent qu’on 

pourrait le croire, affirme Janette 
Fennell, cofondatrice du groupe 
de pression américain Kids and 
Cars. Et personne n’est à l’abri.

Bon an mal an, une trentaine de 
petits américains succombent 
après avoir été oubliés dans une au­
tomobile au plus fort de l’été. Et il 
ne s’agit pas nécessairement d’une 
négligence crasse de la part des parents ou 
de l’expression d’une profonde stupidité. 
Comme dans le cas de Dominic Martin, des 

parents abandonnent, pour quelques mi­
nutes tragiques, le trésor de leur vie.

Et il peut s’agir de n’importe qui, avocats, 
directeurs d’hôpitaux, professeurs. Au 
Montana, le directeur musical d’une chora­
le qui était en retard de 15 minutes pour 

PareUs drames l’ouverture de l’église a oublié 
son garçon de trois ans dans son 
auto en août 2001. Il était telle­
ment préoccupé par son travail 
qu’il a réalisé sa bévue une heure 
plus tard, une heure trop tard.

Trois facteurs reviennent dans 
les histoires d’horreur colligées 
par Kids and Cars. Primo, ces ac­
cidents surviennent souvent à la 
suite d’un changement de routi­
ne. C’est le cas de Dominic Mar- 

tin. Il reconduisait normalement sa petite à 
la garderie et son épouse ensuite. Jeudi der­
nier, il a fait l’inverse. Lorsqu’il a déposé son 
épouse, il a dû se croire seul dans l’auto. Il 
n’a pas vu, ni entendu sa petite qui dormait

pourraient 
facilement être 

évités si les 
constructeurs 
d’automobiles 
s’en donnaient 

la peine
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Effet de 
serre : 

Washington 
se donne 

quatre ans 
pour

réfléchir
FABIEN DEGLISE 

LE DEVOIR

Avant l’action, la réflexion. Pressé par la communau­
té internationale de réduire ses émissions de gaz à 
effet de serre (GES) à l’origine du réchauffement de la 

planète, le gouvernement américain a décidé de se 
donner quatre ans pour y penser, C’est du moins ce qui 
ressort du Han stratégique des Etats-Unis sur les chan­
gements et variations climatiques à l’échelle planétaire 
que l’administration Bush s’apprête à dévoiler aujour- 
dhui. Plan dont Le Devoir a obtenu copie.

Développée par le Climate Change Science Pro­
gram (CCSP), la stratégie du gouvernement Bush 
vise à donner le ton de l’approche gouvernementale 
en matière de lutte au réchauf­
fement. Autour d’un thème ré­
current dans le document que 
vont présenter ce matin à Wa­
shington le secrétaire au Com­
merce, Don, Ewans, et le se­
crétaire à l'Énergie, Spencer 
Abraham: l’incertitude qui en­
toure l’impact de l’activité hu­
maine sur les changements de 
climat affectant notre époque, 
peut-on lire en substance.

Dans ce contexte, l'adminis­
tration Bush a donc décidé, 
avant d’agir, d’accroître sa 
compréhension du phénomè­
ne en mettant en place, d’ici 
2008, une multitude de pro­
grammes de recherche qui de­
vraient, à terme, permettre de lever enfin le voile 
sur la théorie du changement climatique.

Au programme: «l’amélioration de la connaissance 
sur le climat passé et présent de la Terre, la quantifica­
tion des forces en présence dans les systèmes de change­
ments climatiques, la réduction de l’incertitude entou­
rant les changements climatiques anticipés pour la Terre 
et la compréhension de l’adaptation des écosystèmes et 

des systèmes humains dans les transfor­
mations des climats». Le gouverne­

ment américain souhaite égale­
ment, à travers ces re­

cherches, mettre en place 
des outils d’analyse et des 

banques de données
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«Les questions 
soulevées par 

l’administration 
Bush sont 

celles que se 
posaient les 

scientifiques et 
les législateurs 
au début des 
années 90»

ÉCONOMIE

Le huard 
gagne près 
d’un cent

■ À lire en page B 1

Le marathon des gitans
Vingt spectacles en dix jours de FrancoFolies 

pour la Chango Family
La 15' édition des FrancoFolies de Montréal débute aujourd’hui. L’anniversaire appelle à faire les 
choses quelque peu différemment Trois superconcerts plutôt qu’un et quelques surprises seront 
de la partie. Notamment un véritable marathon musical, la totale quoi, pour la Chango Family. 
Les gitans de la place prendront les armes des saltimbanques pour divertir le bon public.

BERNARD LAMARCHE
LE DEVOIR

P
endant les dix jours que vont durer les Franco­
Folies de MontréaL fa Chango Family va don­
ner pas moins de 20 concerts, deux par jour 
donc. Ce marathon donné tout à l’extérieur ne se fera 

pas en solitaire, car saltimbanques, artistes de cirque 
et acrobates seront aussi de la fête.

La toute dernière fois qu’on avait croisé les gitans

de fa Chango, c’était il y a deux ans, lors de leur victoi­
re au concours Les Francouvertes. Depuis, on savait 
qu’ils avaient sorti un album, que les choses allaient 
bien pour eux Mais on n’avait pas eu l’occasion de les 
revoir en concert Là, ce sera la manne. Vingt spec­
tacles en dix joura, qu’elle donnera, fa Chango.

L’affaire n’a rien de banal. Grande gueule et légè-

SOURCF. FRANCOFOLIES

T W-%-W

La Chango Family à compter de 14h aux 
FrancoFolies chaque jour.
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LES SPORTS
HORS-JEU

Je an Dion
♦ ♦ ♦

Dans cinq mois 
c’est Noël
| abord, il faut souligner et dénoncer 

l’impéritie des pouvoirs publics 
lorsque l’on en entraperçoit l’hideuse 

manifestation, le plus souvent sous forme de tapon- 
nage. Selon mon psy, dénoncer est excellent pour la 
santé: ça fait sortir le méchant, et puis ça donne un 
style. Dans le genre rebelle. Je vous entends d’ici: 
•Tes un rebelle toi mon Rogatien, tu dénonces.»

(Peut-être l’aurez-vous remarqué, «rebelle» est un 
terme extrêmement prisé par les médias lorsqu’ils 
présentent quelqu’un, n’importe qui, en cherchant à 
se rendre intéressants. Il livre d’ailleurs une chaude 
lutte, en matière de popularité, à «indigné» et «enga­
gé», mais se trouve loin derrière «écorché vif». 
L’écorché vif, je vous en passe un papelard, il en 
mène large, tout diminué par l’écorchement soit-il.

Mais attention, ne vous en faites pas trop pour vos 
personnalités préférées, l’expression est à prendre au fi­
guré. Ce n’est pas du vrai sang. Au contraire, par 
exemple, des victimes d’Oudai' Hussein, le sympathique 
fils de l’autre et ancient président du comité national 
olympique irakien. Ces victimes, elles étaient écorchées 
pour vrai, et plongées dans la merde par la suite pour un 
effet maximum, mais elles donnaient assez rarement 
des entrevues aux médias locaux, allez savoir pourquoi)

Oui, donc, dénonciation. C’est qu’en vertu des 
nouveÜes normes imposées par l’Union européenne 
et sous les, pressions de compagnies d’assurances, le 
Cirque d’Etat de Moscou, actuellement en tournée 
en Grande-Bretagne, vient de recevoir un avis l’obli­
geant à faire px>rter à ses trapézistes, funambules et 
autres acrobates, des... casques protecteurs. Le rè­
glement prévoit en effet l’usage du casque ptour tout 
travailleur exerçant ses activités professionnelles à 
une distance du sol supérieure à celle de l’échelon 
supérieur d’un escabeau moyen.

Reconnaissons quand même ici que nous vivons 
une épjoque formidable. Mais la prochaine promet de 
l’être encore plus, alors que nous y aurons le loisir — 
car il s’agira bien d’une société du loisir — de nous 
remémorer avec des papillons en travers des trémo­
los le bon vieux temps où ils faisaient du cirque avec 
pas de casques.

Par ailleurs, mes sources dans le domaine du cha­
piteau m’indiquent que, juste pour être certain que 
personne ne va se faire bobo, le fil du funambule de­
vra désormais mesurer au moins trois pieds de large 
et être muni de garde-fous, la gueule du lion sera 
remplacée par celle d’un chat roux, le jongleur ne de­
vra manipuler qu’un objet à la fois avec des gants et 
l’avaleur de feu devra se contenter de gros gin.

De gros gin léger, il va sans dire.

♦ ♦ ♦
Dans tout juste cinq mois, ce sera la veille de Noël. 

Les mômes seront envoûtés par les sapins, la crèche 
résonnera du gargouillis du bœuf emmailloté dans la 
mangeoire, et si on est chanceux, Wilfred nous pon­
dra un CD de circonstance accompagné du chœur 
de l’Armée rouge.

Assis sur la bavette de la poêle T-Fal, nous pour­
rons aussi nous raconter comment, pour la 141' fois, 
nos Expos se sont écroulés. Je dirais même plus: la­
mentablement. C’est déjà quelque chose de s’écrou­
ler, imaginez le bruit que fait un écroulement lamen­
table. 32-18 il n’y a pas si longtemps, et maintenant, 
50-50. Remarquez, ce n’èst pas la moyenne de ,500 
qui me met tellement hors de moi que je dois me télé­
phoner si je veux me parler, mais le fait qu’ils aient 
passé p>ar ,640 à la fin mai, nous faisant croire toutes 
sortes de niaiseries comme si on n’avait pas passé le 
plus clair des deux dernières décennies à assister à 
des écroulements lamentables.

Comme le dit quelqu’un que je connais: bon ben on 
va maintenant pouvoir se concentrer sur le football. (À 
noter: l’amateur de sports moyen éprouve énormé­
ment de difficultés à se concentrer sur deux choses 
en même temps, fussent-elles de la dernière futilité.)

Par ailleurs, dans six mois et des poussières, soit le 
1" février, aura lieu le Super Bowl XXXVIII (prononcer 
kksssviiiiiHHF) qui, si tout se passe conformément aux 
plans divins, devrait marquer le triomphe des Browns 
de Cleveland, la seule équipe de la NFL qui joue avec 
casques mais avec pas de logos sur casques, ce qui re­
vient à dire qu’elle est la phis too much.

Mais c’est loin d’être tout Un producteur d’Holly­
wood a récemment annoncé la présentation du Lin­
gerie Bowl 2004, qui se déroulera à la mi-temp>s du 
vrai match et sera accessible à la télévision payante 
moyennant des frais minimes de 19,95 $US. Comme 
on peut s’en douter à l’évocation du nom de l’événe­
ment, il s’agira pour l’essentiel de deux équipes de 
football féminines — 11 joueuses de chaque côté, 
sept à la fois sur le terrain — qui s’affrontement en 
sous-vêtements. Si j’ai bien compris en tombant p>ar 
hasard sur quelques photos, ce sera les blancs 
contre les mauves (les sous-vêtements, je veux dire).

Dispxité à l’intérieur, sur sable avec beaucoup de 
mou sur le terrain et les côtés pwur permettre des 
plaqués complets et virils, le match opposera Team 
Euphoria au Dream Team. Le producteur indique 
qu’u s’agira d’une solution de rechange intéressante 
pour les téléspectateurs las d’assister au spjectacle en 
lipsync de la mi-temps du Supjer Bowl, et que ce sera 
•l’occasion pour les femmes d'admirer les nouveautés 
en matière de lingerie». Ha ha

♦ ♦ ♦
OK. j’abandonne. Ce n’était vraiment pas correct 

de faire toute cette mise en scène, mardi, pour arri­
ver à strictement rien quant aux raisons d’être à pois 
du maillot à jx>is du Tour de France, mais j’ai cher­
ché pjartout, partout calvette, un million de sources, 
des centaines d’heures non rémunérées à fouiller, à 
déranger mes sources en pleine nuit, et me voilà tou­
jours Gros-Jean connue bredouille.

Alors voilà: y a-t-il quelqu’un dans la salle qui sache 
pourquoi il est à pois, le foutu maillot blanc à pois 
rouges du meilleur grimpeur? Si oui, de grâce, faites 
un signe, vite. En échange, je vous expliquerai le 
pourquoi du mauve du Lingerie Bowl.

jdionfSJedevoi r. com

Tour de France - seizième étape

Tyler Hamilton triomphe 
de la souffrance

JEAN MONTOIS
AGENCE FRANCE-PRESSE

Bayonne, Pyrénées-Atlantiques — L’Américain Tyler Ha­
milton (CSC), blessé à l’épaule droite au début du Tour de 
France cycliste, a mené un long raid, hier, pour enlever la 

16' étape entre Pau et Bayonne (197,5 Ion).
Dans cette dernière étape de montagne, Hamilton a devan­

cé de près de deux minutes un premier peloton réglé par l’Al­
lemand Erik Zabel.

À quatre jours de l’arrivée à Paris, l’Américain Lance Arm­
strong (US Postal) a gardé son avantage de 1 min 7 s au clas­
sement général sur l’Allemand Jan Ullrich.

Hamilton, qui occupait la septième place du classement au 
départ de Pau, a attaqué dans le premier col, le redoutable 
Soudet, à 142,5 kilomètres de l’arrivée.

L’Américain a rejoint les membres d’une échappée partie dans 
la plaine et a distancé ses compagnons dans le col Bagarguy 
pour conduire une échappée solitaire d’environ 95 kilomètres.

Dans Bagarguy, une terrible montée de 8,8 kilomètres sub­
mergée dans sa partie finale par le brouillard, Hamilton s’est 
frayé difficilement un passage au milieu d’un public envahis­
sant, agitant des drapeaux basques sous son nez.

Au sommet, il a basculé avec 2 min 40 s d’avance sur ses pre­
miers poursuivants et 4 minutes sur le peloton d’Armstrong en­
core fort d’une trentaine d’unités.

Les félicitations d’Armstrong
Le coureur américain a poursuivi son effort malgré les 

79 kilomètres restants à parcourir du haut du dernier col (Bur- 
dincurutcheta) à l’arrivée.

Derrière 1m, les coureurs intercalés ont été repris par le peloton 
qui a réduit finalement son retard grâce à l’effort des Telekom pour 
préserver la troisième place du Kazakh Alexandre Vinokourov.

•À partir du moment où j’avais creusé un écart de cinq mi­
nutes, il fallait que je donne le maximum, a déclaré Hamilton. 
Cétait la seule fiiçon de briser le moral des poursuivants.»

Le vainqueur du dernier Liège-Bastogne-Liège a enlevé 
pour la première fois de sa carrière, à 32 ans, une étape du 
Tour, à sa 7' participation.

L’ancien skieur, venu au cyclisme à la suite d’un accident, a 
montré d’étonnantes capacités à surmonter la souffrance dans 
ce Tour. Victime d’une chute collective à l’arrivée de la première 
étape à Meaux, il a décidé de poursuivre le Tour malgré sa bles­
sure à la clavicule droite, en soignant sa fissure en forme de V.

Pour chasser les doutes, son équipe a présenté les radios de 
l’épaule. L’an passé, le coureur du Massachusetts avait déjà bou­
clé le Giro (2' du classement final) malgré une épaule fracturée.

Ancien lieutenant d’Armstrong, avec lequel il a gardé des liens 
étroits (les deux hommes sont voisins à Gérone, Espagne), Ha­
milton a été félicité par le porteur du maillot jaune après l’arrivée.

w
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Au classement général, Tyler Hamilton a dépassé 
l’Italien Ivan Basso pour s’installer à la sixième place.

•Ce n’était pas une étape facile. Mais mon équipe, avec Hin- 
capie dans le col Bagarguy, a contrôlé. Il y avait aussi beaucoup 
d’humidité», a estimé Armstrong qui n’a pas eu à livrer bataille 
dans les deux derniers cols du Tour.

Hamilton sixième
Au classement général Hamilton a dépassé l’Italien Ivan Bas­

so pour s’installer à la sixième place, à 6 min 35 s d’Armstrong.
•Au départ de Paris, je souhaitais lutter pour un bien meilleur 

classement. Mais il y a eu cette chute. Heureusement, cette victoi­
re méfait oublier ma déception», a déclaré le vainqueur du jour 
dont la formation a conforté sa position en tête du classement 
par équipes.

Aujourd’hui, la 17' étape traverse la grande forêt des Landes 
entre Dax et Bordeaux (181 km), la ville (hormis Paris) qui a 
accueilli le plus souvent la Grande Boucle (77 fois).

Pour cette première arrivée depuis 1999, année de la victoi­
re du Belge Tom Steels, la course se conclut au cœur de la vil­
le au bout d’une ligne droite finale de 1300 mètres.

Bordeaux (217 000 habitants) a reçu le Tour dès la premiè­
re édition en 1903. Cette année-là, le Genevois Charles Laeser, 
un jeune mécanicien de 23 ans, avait signé la première victoire 
étrangère dans l’histoire centenaire de l’épreuve en parcou­
rant les 265 kilomètres séparant Toulouse de Bordeaux à près 
de 30 km/h de moyenne.

Deux sprints intermédiaires qui donnent droit à des bonifi­
cations (6,4 et 2 s aux trois premiers) sont prévus, à Saint- 
Symphorien (Km 102,5) età Villagrains (Km 122).

BASEBALL
LIGUE NATIONALE

Section Est
G P Moy. Diff

Atlanta 66 34 660 —
Philadelphie 56 43 .566 91/2
Rohde 53 48 525 131/2
Montréal 51 50 .505 151/2
New York 42 58 420 24

Section Centrale
Houston 55 45 .550 —
St. Louis 52 49 .515 31/2
Chicago 50 50 .500 5
Pittsburgh 45 53 .459 9
Cincinnati 44 56 440 11
Milwaukee 40 59 .404 141/2

Section Ouest
San Francisco 63 37 .630 —
Arizona 54 46 .540 9
Los Angeles 52 47 .525 101/2
Colorado 51 52 495 131/2
San Diego 39 64 .379 251/2

Hier
Montréal 5 N.Y. Mets 2

Floride 5 Atlanta 4 (12 m) 
Philadelphie 3 Chicago Cubs 0 

Pittsburgh 6 Cincinnati 5 
St. Louis 8 San Diego 4 
Houston à Milwaukee 

Colorado à Los Angeles 
Arizona à San Francisco

Aulourd’hul
Pittsburgh à Cincinnati, 12h35 

Floride à Atlanta. 13h05 
Philadelphie à Chicago Cubs, 14h20 

Colorado à Los Angeles, 15h10 
Arizona à San Francisco, 15h35 

N .Y. Mets à Montréal, 19H05 
Houston à Milwaukee, 20h05

FOOTBALL
LIGUE CANADIENNE

Section Est
G P N pp PC

Montréal 4 1 0 152 120
Toronto 2 3 0 150 106

Ottawa 2 3 0 119 163

Hamilton 0 6

Section
0 80

Quest
224

Winnipeg 4 1 0 125 122

C.-B. 3 2 0 163 134

Saskatchewan 3 2 0 152 118

Edmonton 3 2 0 151 107

Calgary 2 3 0 118 116

Aulourd’hul
Montréal à Winnipeg, 20h

Ottawa en C.-B., 23h
Demain

Edmonton en Saskatchewan, 21 h
Samedi

Toronto à Calgary, 19h

LES ALOUETTES

Les Blue Bombers vont 
surveiller de près Stokes

PRESSE CANADIENNE

Winnipeg — Les joueurs et entraîneurs 
des Blue Bombers de Winnipeg ont 
du mal à chasser de leur esprit un certain 

joueur des unités spéciales des Alouettes 
de Montréal.

Deux joueurs des Bombers invités à dis­
cuter de la formation montréalaise et de 
leurs unités spéciales, hier, ont tout de suite 
évoqué le nom de Keith Stokes.

Stokes semble ne jamais avoir d’ennuis 
quand vient le temps de foncer vers la zone 
de but adverse.

Interrogé hier quant à savoir de quoi les 
joueurs des Bombers doivent se méfier 
contre les Alouettes, au stade Canad Inns, 
Wade Miller a répondu:

•Nous avons regardé beaucoup de rubans 
de leurs performances et nous sommes prêts, 
a dit Miller. Ils ont de très bonnes unités spé­
ciales, mais je crois que nous avons de très 
bonnes unités spéciales, nous aussi. Nous de­
vons être prêts à l’affronter [Stokes], à le 
couvrir sans relâche, a dit Miller. Cest un ex­
cellent joueur pour rapporter le ballon.»

Pour sa part, l’entraîneur Dave Ritchie 
tentait de mesurer la perte de Mike Sellers 
au sein de ses unités spéciales quand il a 
changé de sujet.

•Stokes est bon. Très bon, a noté Ritchie.

J’espère que Troy Westwood [le botteur de 
dégagement] est prêt à fait face à ce défi. »

Visiblement, Stokes est présent dans l’es­
prit de bien des membres de l’organisation 
des Bombers. Et pourquoi pas?

Après avoir raté sa chance lors d’un essai 
avec les Dolphins de Miami, Stokes a re­
joint les Alouettes et a joué un rôle de pre­
mier plan, samedi dernier, contre les Stam- 
peders de Calgary.

Stokes, recrue par excellence de la LCF 
dans la section Est en 2002, a rapporté un 
ballon sur une distance de 115 verges lors 
d’un gain de 36-25 des Alouettes. D a pré­
senté une moyenne de 14 verges par retour 
de botté de dégagement et de 29,5 verges 
par retour de botté d’envoi.

Et les Bombers ne sont pas sortis de 
l’auberge.

Contre les Renagades d’Ottawa, les Bom­
bers ont concédé un touché de 123 verges 
sur un retour de botté de précision raté, un 
autre à la suite d’un botté bloqué et ont vu 
une tentative de botté de précision bloquée.

Le demi défensif des Alouettes, Barron 
Miles, ajustement bloqué un botté de déga­
gement qu’il a rapporté dans la zone des 
buts pour un majeur lors du dernier match 
des siens.

Les Bombers n’auront pas un seul joueur 
à surveiller.

Expos 5, Mets 3

Seo croule, Vazquez s’impose
PRESSE CANADIENNE

L> attaque des Expos qui semblait en 
r vacances depuis quelques semaines 
s’est réveillée le temps d’une manche, 

hier, quand les hommes de Frank Robin­
son ont finalement groupé quelques 
coups sûrs pour disposer des Mets de 
New York 5-2 dans le premier d’une série 
de 12 matches à domicile.

C’est tout ce dont avait besoin Javier Vaz-

3uez pour assurer le gain devant une foule 
e 8853 spectateurs. Et c’est dès la premiè­

re manche que les frappeurs des Expos 
s’en sont donné à coeur joie contre le Co­
réen Jae Weong Seo (5-7), leur souffredou- 
leur préféré.

Seo a cédé six coups sûrs et cinq points 
avant même de s’apercevoir de ce qui se 
passait Les Expos n’avaient jamais marqué 
plus de trois points en un match lors de 
leurs six dernières rencontres à l’étranger. 
Ils devaient trouver que les aires du Stade 
olympique leur allaient bien.

Seo en était à sa troisième défaite en au­
tant de décisions face aux Expos et franche­
ment, il n’a jamais montré aucune préféren­
ce quand aux lieux de ces défaites. D a per­
du une première fois contre eux le 12 avril 
au Stade Hiram Bithorn de San Juan. 11

s’est ensuite incliné 11-4 au Stade Shea le 2 
juillet et a complété son trio, mercredi, au 
Stade de Coubertin.

Ron Calloway a produit deux des points 
des locaux avec un simple dans cette pous­
sée de première manche. Brad Wilkerson, 
Orlando Cabrera, avec des doubles, et Ed­
wards Guzman ont produit les autres points.

Cette victoire qui est allée à la fiche de 
Vazquez (86) a permis aux Expos de repas­
ser au dessus de la barre des .500 avec un 
dossier de 51-50.

Frank Robinson parlait justement 
avant le match de l’importance psycho­
logique de se retrouver au dessus de 
cette barre. •C’est comme un frappeur 
qui a une moyenne de .300. Il ne veut pas 
glisser sous cette barre. C’est psycholo­
gique. Ca parait tellement mieux qu’une 
moyenne de .299.»

Si Seo a été malmené dès le départ, 
Vazquez, lui qui connaît une séquence 
plus heureuse et qui vient d’offrir une de 
ses meilleures performances de la saison 
face aux Phillies à Philadelphie, a connu 
un départ-canon. Il a retiré les frappeurs 
des Mets dans l’ordre au cours des trois 
premières manches avec une recette in­
faillible, soit en prenant les devants dans 
le compte.

: Devon
mu
max

*T0US LES VENDREDIS 19 H
SEMAINE DU 25 AU 31 JUILLET 2003

CS SD
SARAH BRIGHTMAN

01 02 IT'S A BEAUTIFUL DAY

SHAN IA TWAIN
02 03 FOREVER AND ALWAYS

LULU HUGHES
03 04 SOLITUDE

LA CHICANE
04 05 VIENS DONC M'VOIR

CARLA BRUNI
05 01 QUELQU'UN M'A DIT

RICKY MARTIN
06 07 JALEO

BRUNO PELLETIER
07 06 MA JALOUSIE

MARIE-CHANTAL T0UPIN
08 14 MAUDIT BORDEL

09
JENNIFER LOPEZ
I'M GLAD

BRUCE SPRINGSTEEN
10 09 WAITIN'ON A SUNNY DAY

JEWEL
11 10 INTUITION

CAR0UNENÉRON
12 13 QU'EST-CE QUE T'ATTENDS ?

ERA
13 11 THE MASS

SYLVAIN C0SSETTE
14 12 SI DIEU EXISTE

FRANCINE RAYMOND, CATHERINE DURAND & SYLVIE PAQUETTE
15 16 TOUS US BATEAUX FONT DES VAGUES

ROD STEWART
16 18 THEY CAN'T TAKE THAT AWAY FROM ME

CÉLINE DION
17 19 HAVE YOU EVER BEEN IN LOVE

MICHAEL BUBLÉ
18 20 SWAY

UNCLE KRACKER AVEC D0BIE GRAY
19 • DRIFT AWAY

N0RAH JONES
20 17 COME AWAY WITH ME
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